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LES FEUILLES SONT TOMBÉES

Novembre est apparu. Les feuilles mordorées 
Ont jeté leur manteau sur le gazon frileux :
Et les brises d’automne, en notes éplorées,
Dans les grands rames ux nus soupirent leurs adieux.

Tout pleure. La rosée, aux cils gris des vieux arbres,
A suspendu, la nuit, ses larmes de cristal.
Et sur leurs fronts rugueux, blanchis comme des marbres 
Le froid a mis sa lèvre et son baiser fatal.

Tout dort. On n’entend plus la chanson des mésanges 
Se dérouler plaintive aux cris clairs des grillons,
Ni les concerts naïfs des ramages étranges 
Qui sortaient, tout craintifs, du nid des oisillons.

Aux cimes des grands fûts, dans les ramures grises,
Se balancent, tremblants, les petits nids déserts,
Et leurs soyeux duvets, dérobés par les brises,
S’en vont, au gré des vents, se perdent dans les -lirs.

Les arômes subtiles de la jonchée humide 
Montent aux cieux chargés de pleurs et d’abandons 
En emportant, là-haut, la prière timide 
Des bois mystérieux, implorant leurs pardons.

.**
Tout ce décors de deuil et de sombres mystères 
Nous rappelle les morts que nous avons aimés.
On croit voir, des sentiers, sortir des ombres chères 
Cherchant leurs âmes sœurs avec des yeux fermés.

Une voix nous dit là : Que tout passe et tout tombe 
Mais qu'un jour, tqut au ciel, refleurira vermeil 
Et que pour nous mortels rien n’est vrai que la tombe 
Où nous irons dormir notre dernier sommeil.

Allez ! vous qui pleurez, fouler un bois d’automne :
C’est le refuge ouvert des cœurs inconsolés ;
Et là laissez votre âme effeuiller la couronne 
Si pleine de parfums des beaux jours envolés.

1891. Dr A. Morisset.
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Faites-vous Une Liste Nationale, son excellent état financier, la 
composition de son Bureau Exécutif, le 

Le concours bat son plein et tous les zélés 8rar>d nombre de ses membres. Il est très 
sociétaires s’occupent de trouver des candi- important que, dès le principe, le candidat 
-dats j ils y mettent une ardeur de bon augure probable ne puisse concevoir et conserver 
et nous pouvons prédire que ce tournoi sera aucun doute sur la bonté de l’opération qui 
des plus fructueux. La plupart des recru- ly* scra proposé et encore moins sur la sécu- 
teurs ont leur manière particulière de recru- qu’il y trouvera.
ter qui leur suffit, mais il en est d'autres, Mais il ne faudrait pas croire que nous 
tourmentés toujours par l’idée de faire mieux, conseillons de se laisser allèr à de grandes 
qui nous demandent des conseils. phrases débitées sur un ton solennel et

L’art de solliciter s’enseigne difficilement, important ; tout au contraire, l’impression 
car 1 imprévu, les circonstances, les aptitudes qui doit subsister après la visite du recruteur 
peuvent à un moment donné entrer en ligne doit provenir avant tout de la simplicité et 
de compte et faire triompher un confrère qui de la clarté avec lesquelles il aura fait com- 
ne paraissait pas dangereux. Cependant, il prendre au candidat probable l’objet de 
n en reste pas moins vrai qu’en suivant cer- l’opération dont il s’agit, et l’avantage tout 
tames règles dictées par l’expérience on peut spécial qui en résultera pour lui. 
considérablement augmenter ses chances de On rencontrera quelquefois des gens ri- 
réussite. fractaires à l’assurance qui, dès les premiers

Un bon recruteur ne va pas à l’aventure ; mots, ne cacheront pas leur hostilité et qui 
il se prépare une liste des chefs de famille et feront connaître leur manière de voir sans 
des célibataires assu ables qu’il connaît, il trop de politesse. Le recruteur appréciera 
s informe de leur situation de fortune, s’ils s’il doit se retirer tout simplement ou essayer, 
sont bien ou mal portants, s’ils sont déjà en employant la modération et la patience, 
assurés et dans des conditions telles qu’il n’y de chinger ces mauvaises dispositions • il 
a pas heu de supposer qu’ils doivent s’assu- n’est pas en effet, possible de lui tracer une 
rer de nouveau.

Les noms , rè8le de conduite. Mais il ne permettra pas
res ant sur la liote composeront qu’on paraisse mettre en doute son droit aux 

le groupe sur lequel le reciuteur portera égards et aux convenances qu’il est d’usage 
toute son attention ; il s’attachera donc à d’observer en affaires, car l’entrée dans une 
réunir sur chaque personne le plus de rensei- bonne société de secours mutuels est une 
gnement possible afin d’être bien au courant affaire comme une autre, souvent meilleure 
de tout ce qui pourrait exercer sur elle une qu’une autre et qui, loyalement proposée, 
favorable influence, tant au point de vue des mérite d’être ou poliment refusée ou discutée 
démarches préliminaires que de la décision
à lui faire prendre. Il est rare, quoiqu’il y ait des exemples
Drocure cet^mmT convenable?lcnt falt.e contraires, que la première visite aboutisse à 
procure cet immense avantage de pouvoir la signature de la demande d’admission. Le
Von dlfféren.t.e su,vant que Plus souvent le candidat probable voudra
Ion s adresse à telle ou telle personne et réfléchir ; mais, si le recruteur a obtenu 
d employer prés de chacune d’elles les argu- d’être écouté attentivement, si l’accueil qui 
ments les plus appropriés à chaque situation lui est fait l’a autorisé à revenir, l’affaire est 
particulière. en bonne voie de réussite, le plus souvent il

Aprèc cela le recruteur devra résolument ne dépendra qu' de lui de la terminer heu-
commencer ses démarches et profiter de tou- reusement
tes les occasions et de toutes les circonstan- C’est dans ses relations de famille, d’amitié 
ces pour voir les personnes qu il s’est dési- ou d’affaires qu’un recruteur trouve les pre-
8 if*’ , • . . , miers éléments de succès ; il s’adressera

Une fois en présence du candidat proba naturellement aux personnes qu’il connaît le 
ble, le recruteur exposera son but très claire- mieux et qui, disposées à l’écouter, se laisse- 
ment et donnera les explications sommaires ront plus facilement convaincre lorsqu’il 

, fera valmr suivant le cas les leur expliquera le but des sociétés de secours 
considérations générales qui ont pour base mutuels, leur utilité et leurs bienfaits. Au- 
les sentiments de familles, la prévoyance, le tour de lui, il obtiendra sans trop de peine 
devoir de sauvegarder 1 avenir des siens, ou un certain nombre d’adhésion, et ses heureux 
bien il abordera la question personnelle, debuts l’encourageront et lui donneront 
énumérera les avantages qu offrent l’Alliance certaine confiance en lui-même.

comme une autre.

une
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Pages Canadiennes roulement prolongé retentit dans les ténè­
bres ; un autre lui succède, suivi de sons 

1700 la destruction des drapeaux mats> secs et sourds ; chaque coup de ba- 
krançais guette ressemble à un sanglot ; cela frappe

T . 1 oreille mais tombe sur le cœur
e vainqueur de la bataille de SteFoye, Le dernier peloton vient de sê former à la 

le chevalier de Lévis, ayant été forcé d’aban- gauche de l’armée. Les troupes sont rangées 
donner le siège de Québec, à la suite de en ordre de bataille. En avant de ïeur fmm 
ZTJST* d Angleterrei venait d’attein- un vaste brasier où flambent des troncs d’ar’ dre Montréal avec le reste de ses troupes. bres, éclaire les mâles figures d’un vmunê 

e surlendemain de son arrrivée, trois d’officiers, au milieu desquelles se détache 
corps d’armée anglais opéraient leurs jonc- pâle et crispé le “S du chevalfef 3e 
10ns à quelques lieues de Montréal. Devant Lévis. 8 ctievalier de

hommec10Mé^eT?eSi0rCMS’,plus de 20>000 Au mouvement décrit par l’épée du corn 
hommes, M. de Vaudreuil, le commandant mandant en chef, les tambours de toutes les
ffneCHAHhtUn,lt consei1’ et aPrès une Ion- compagnies éclatent à la fois, comme un 
gue délibération, on se résolut à capituler, coup de tonnerre ; puis les roulements dirai 
la {une devenant une suprême folie. nuent, s’affaiblissent, pour moduTer
, Les termes de la capitulation furent accep- missements lugubres et sourds au milieu dës- 

tés , moins un pourtant : les honneurs de la quels les fifres jettent, semblables à des rris 
guerre pour les troupes françaises. plaintifs, des notes emrecoupées et s,H

A ce refus, le chevalier de Lévis, saisi dentes. entrecoupées et stn-

r - «

un refus injurieux pour l’honneur militaire, mitraille, retombent en lambeaux P

«-«sTaïrs ■* isre’iss v** *obéissance qui, dans les circonstances deve- qui fait ’ E abaissent 
naît une malheureuse mais fatale nécessité, militaire
todemi‘n"e s’accomplit ce. holocauste de

ks- pour -h-" ss
st 'SAScevait parfois un pan étoilé à Inversées „n rr™c” |de(_feuvane suprême protestation,

commençaient à^m^ter dVfleûv^^uto" emS échos Srance!

vers St-Lambert et Montréal, Kdtt v!vHa France 1 ^
tames lueurs piquaient le voile de brume de
taches jaunâtres ; c’étaient les feux des
Grandes Gardes des camps anglais.

De grandes masses noires, coupées par T„„r a. „
intervalle d’éclairs intermittents, se meuvent , é,tal,l Perdpl P°ur la I rance au Ca-
dans l’ombre et déroulent leurs longs an- a d?’ ?.foï? bonneur • comme l’avait
neaux dans les fourrés du bois, pour marcher a«v 1 • de Pavle le plus chevaleresque
ensuite d’un pas lent et cadencé sur la route CS 3 01 A. Achintre
principale de l’tle : ce sont les régiments qui 
défilent par compagnie, et les épées nues des
Chrf, don, 1» I,™ brille eoe, un rayon de U pal, rtgner. au, cette terre le jour od 

Ton. a coup un roulement de rambour, tar'ZSmSUSS.'^

ces gé-

vers le feu, 
œuvre, l'image de la Franceson

Le chevalier de Lévis venait de brûler ses 
drapeaux plutôt que de les rendre à l’en­
nemi.

5T
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Nombre fie 
membre*.

No du 
Cercle.

No du 'Nombre de 
Cercle. ■ membre*.NOMS.

A. Bourdon
J. L. Lavoie........
J L. Taschereau

No du Nombre de 
membre*.

No du 
Cercle.

CINQ DOLLARS
Nimilin- ch*
membres.

NOMS.

L. K (jmndin . . 
J. E Rondeau .
Jos. Labelle........
H. Benoit..........
E. 1‘. Bédard... 
D. A. Daignault
G. Tardif...........
H. L. Sho mer . 
L. Kobitaille ... 
D. Morin ......
J. A. Marier

8
7
7
7
7
7
7

6
6
6

NOMS.

J. I Ledoux.......
A. St-Denis.......
J. Lagacé
E Bondy ..........
R. G. Parayre.
D Morin...........
J. Richardson .
H. Wolfe..........
A. H. Déni*
D. Lebrun........
E. Archambault

NOMS.

A. E. Bissonnet
D. Bourret........
J. A. Trudel 
H. Pitre ..........

148 41
'1 ! f-
25 22

W. Ménard . 
G. Lefrançois. 
L. Fontaine.

J. Provost..........
A. Vadeboncœur
N. Bélanger.......
J. DanduianJ ...

,b5 -M

22147
I

Non-, publierons dans le prochain numéro les noms des autres membres qui ont le plus contribué au 

succès du concourses ^ ^ ldjug& en ne tenant compte que des membres admis pendant le concours 
qui étaient encore en règle le 1er octobre dernier. (Voit règles du concours.)

DIX DOLLARS
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fSHPilRAPPORT OFFICIbL DU CONCOURS 
fr.fr Du 1er Avril au 30 Juin 1903

prix de Cercles
DRAPEAU D’HONNEUR

Cercle Chenier, No 148 (1ère division) ; Augmentation : 56 membres.

DRAPEAUX
Cercle Larocque, No 25 (2ème division) ; Augmentation : 33 membres. 
Cercle St Paul de Grand’Mére (3ème division) ; Augmentation : 40 membres.

Prix Personnels
MONTRE EN OR

J. Provost, Cercle Chénier, No 148 (1ère division); 41 membres.

QUINZE DOLLARS
No du Nombre de 
Cercle. membre*.No du Nombre de 

Cerele. membre*.
NOMS.NOMS

222N
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W
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tA
W

tW
tU

tW
tW

tU
U

A
W
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55
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Les Cercles Modèles
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if. A.
A*1m A

'J)H
Préaident.

Dr L. A. Qaunikr. Armand («renier. Ihiixire Moguls.

Cercle Olier, No 127
Fondé à Montréal, le 7 janvier 1898,1e Ce cercle est dans une excellente situation 

Cercle Olier s est distingué dans plusieurs financière et il a l’avantage d’avoir des offi- 
concours, notamment dans le concours de ciers très zélés et compétents.
1898 où il remporta un drapeau et dans Le petit tableau suivant nous fait voir le 
celui de 1901 où il recruta 82 nouveaux mouvement de son effectif et l’état de sa 
membres. _ caisse des malades à diverses époques.

A diverses reprises quelques uns de ses 
membres dévoués ont mérité des prix impor­
tants dans nos joutes pacifiques.

En maintes circonstances, le cercle a fait 
preuve d’un rare esprit d’initiative et de pro­
grès. Tout dernièiement, il célébrait 
éclat le 5e anniversaire de sa fondation par 
des agapes charmantes.

Memhmt 
m lèp. Surplus de recettes 

sur bénéfices payés.

$ 340.99 
79507 

1,14999

En cette dernière année, la réserve re­
quise par les statuts n’était que de $464.50.

Fin de

1899
1901
1902

48
I46
147avec

" Les Anglais ne so.it pas Bons ” Cartel Refusé
Lorsque Jonathan Carver, auteur de Tra- Un fardadet ayant proposé un cartel à 

veli through the Interior parts of North homme sensé par qui il se prétendait insulté, 
America, in 1766, 1767 and 1768, visita le ce dernier hii dit : “ Depuis trois siècles on 
fort de Michillimakinac, il fut présenté à “ rit de don Quichotte pour s’être battu con- 
Minnavavana, guerrier redoutable que les “ tre un moulin à vent ; jugez de ce qu’on 
Canadiens appelaient le Grand Sauteux, “ dirait de moi, si j’allais me battre contre 
mais ce dernier refusa de lui donner la main “ une girouette.” 
et se contenta de lui répondre avec dédain :
“ Les Anglais ne sont pas bons.” Ce chef
était en rapports réguliers avec le célèbre Au siè„ de puv.cerda le marnuk
haTnecon.VeTsTnT’" br“j',|t d’assouvir sa Rivarol eut la jambe emportée par un bou- 
haine contre les Anglais qu 1 détestait autant ]et de canon. Deux ans après, un autre bou-
qu il aimait les Français. Il se rendit telle- iet vint frapper la jambe de bois qu’il avait 
ment odieux aux Anglais par la haine mvété- fait suppléer à la naturelle. “ Cette fois-ci, 
rée quil leur portait qu il fut poignardé “ dit-il à l’instant, j’ai pris l’ennemi pour 
Sur8 3n 3P 5 *a tCnte’ par un “ dupe, car j’ai une autre jambe dans ma 

Joseph Tassé. “ va'’se-”

un

Une Jambe de Rechange

■
w

m
m

m
at

m
tÊ

Êm
ÊÊ

Êm



L’ALLIANCE NATIONALE166

que les trois enfants d’Israël murmuraient 
dans la fournaise ardente. Pendant que 1a 

discours prononcé a l’inauguration des flamme inoffensive léchait leurs membres,
ils écoutaient le chœur immense de la terre 
et des cieux ; c’était d’abord la musique des 
astres, le concert formidable des étoiles dans 
l’azur, des nuages dans le firmament, de la 
foudre dans les nues ; et puis, un peu plus 
bas, c’était le vent qui Siffle dans la cime des 
chênes, l’eau qui gazouille au lit des rivières, 

Sur le bord des fleuves de Babylone, un et )us(lu’à cj= bourdonnement de vie initiale 
peuple était assis et pleurait ; c’était un peu- ?ni.mont= d“ semences qui dorment et des 
pie de vaincus et de captifs et à ceux qui herbes qu. frissonnent ; c est encore le cri des
disaient: “ Chantez-nous quelqu’un des can- a™ma“x’’' roïïïïT
tiques de S.on ! ,1 répondait en montrant E au ^ de ,a gamme, la
des lyres muettes suspendue, aux branches yojx d ’hom ,a ,e de vgomme, k

L'ORGUE

ORGUES DE L’ÉGLISE ST-JACQUES 
DE DOUAI

Lauiate Dominum... in organo. 
Louez Dieu sur l’orgue.

(Psalm. CL.)
Mes Frères,

res comme celles là, des heures d’exil pour taient “ Œ,uvres de ?ie,u’ M.ni“” ,lc 8* 
ceux-ci et de captivité pour ceux-là, des heu- fulul rantimi* miiVSiVaromme

où l'on pourreit anipendre 1 quolquo „èpr(,C,„, j, Üujdi. keh„,

stiSÆîsïï'at’SrCirtss 2:23b, r . . . , , • , , ri nos oreilles mortelles ; il flotte comme unede ne jeter au ciel que le en des hum,liés masse ènorme de 8ons et de voix qui ont
qu, se redressent: Exr,nantie ! Ex,nantie ! pQUr ,es anges de Djeu ,eur rytjJe> ,eur

nombre et leur harmonie, mais qui échap­
pent à nos sens infirmes. — Quelle poitrine 
sera donc assez puissante pour réunir toutes 
ces clameurs dispersées ? Quelle main les 
ordonnera, les assouplira en un orchestre 
grandiose, humain et divin à la fois, qui nous 
les rende perceptibles et les fasse toutes 
remonter à Dieu ?...

O Dieu, abattez, exterminez I 
Mais non ! nous autres chrétiens, nous ne 

savons pas nous amollir en de longues élé­
gies ; encore moins, nous ne savons maudire; 
et sous les sombres horizons aussi bien que 
sous les clairs soleils, nous ne voulons qu’ai­
mer, qu’espérer et que chanter.

Laudate Dominum in organo I Louons 
Dieu sur l’orgue, je ne sais pas, mes frères,
si vous sentez tous les ironiques contrastes . . „ ......
de cette fête : là-bas des cris de guerre, des création. Exsurge, f sa/ter,um et cythara! 
mots d’ordre de bataille, je ne sais quelle Lève-to, donc, ô harpe du monde ; lève- o, 
fanfare de discorde impie et d’assaut contre ^ de Dieu 11 - Et ,'homme se lève et il 
Dieu et contre son église ; ici, au contraire, chan‘e ; il module d’abord des strophes qu. 
une voix qui va monter, douce et pacifique sont a Poésle- ma,s ce,neSt ÇaS aSSCZ ; 1 
comme un soupir d’enfant qui s’éveille au aPPelle à son secours les =ordes s?norflcAs.et 
berceau, une voix de prière, une voix d’a- elles se rompent sous ses doigts ; les flûtes 
mour, une harmonie qui résume en elle- de bo,s, d’or ou de cristal et elles se brisent 
même toutes les notes éparses du monde et sur s=s lèvr,es.' 8r® es- monotones, impuissan- 
de l’âme, de la terre et du ciel. Ecoutez, ‘es à„ tradu,r.e la colossale rumeur par 
mes frères, l’orgue va parler ; des sommets Nuellc l«c,eux racontent U gloire du 
où il demeure, il laissera tomber sur nous Crtateur. Ex surge, psaltertum et cyihara 
ses mélodies puissantes et vous les saluerez Où donc est-,1 l’instrument sacré qui concen-

tre toutes les voix, rassemble toutes les lyres 
et vibre à tous les vents ?

L'homme, mes frères, est le chantre de la

comme l'écho de toutes les voix qui se croi­
sent et s’entrecroisent à travers l’infini. L’or­
gue, ce sont les mondes qui chantent, c’est „ ....
l’âme qui prie, c’est le Verbe qui parle, d la façonné de ses mains, il la perfectionné 
Simplement et brièvement, je voudrais déve- chaque jour ; et lui ayant donné une âme et 
lopper ces simples et brièves pensées. m,!le lèyres pour en faire lécho de 1 âme

universelle, il l a apporté dans le temple. Le 
voilà ! qu’il parle maintenant, qu’il chante,.

L'orgue, ce sont les mondes qui chantent, qu’il soupire, qu’il mugi.se I Sourdes huées 
—Vous connaissez l’hymne de bénédiction du tonnerre dans les nuages, rauques cla-

Le voilà, mes frères ! L'homme l’a trouvé ;

I
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ËsplIÉlIlpf
tom« u'hJ"1. t°m,be'1 t0Vtes forces et soin de paix et l’ennemi éternel l’attend 
les ! J;’m , » t0.UteS,les c° ires et ,ous Partou‘ • elle aspire à la patrie et l’exil est si

’ v „ CS allégresses et long ! elle est comblée de tant de grâces et 
«nrlmè tnT ain n8’ '°rgUe parle et a elle est si petite pour les contenir ! Ah!

; k *• n met toul cela à n?tre Seigneur, il lui faut des Credo pour chanter 
n» viniZr,. harmonle.s tour * tour sereines sa foi ; il lui faut des Alleluia pour dire ses 

r?raM8 "“Joy611.563. humbles ou rares triomphes et ses courts bonheurs; il 
gnT„? ° nC est le ^ened‘(,!e’ °mnia °P‘ra lui faut des Te Deum pour sa reconnais- 
Oonuni, Dommo, cest Iode des mondes sance, des Miserere pour ses péchés, mille 
1« terril ?* ?:conw,odée à nos oreil- prières pour ses mille besoins, pour ses souf- 
finr,1! rC t^CS a C CSt la,Paraphrase, l’adapta- frances et pour ses espérances. Où les trou- 
tmn humaine de toutes les divines choses que vera-t elle, mon Dieu.... Seigneur, apprenez- 
Schubert résume en son adorable mélodie : nous à prier. Domine, doce nos orare !...
Gloire au Seigneur Tout-Puissant, le ciel le proclame M?s frères» >• l’a fait ; il nous a enseigné 
- . „ [et la terre dit son nom. la prière aux jours de l’Evangile, et dès le
ut voix des tempetes le chante et la voix des torrents lendemain, comme pour donner à la prière
Son nom, les vert, feuillages des bSïï le murmurent,' “•“? f* qU',U,S0Ul,nt et, 9“». l’emportât au 
il i , j „. les frissons des épis des champs! C,Cld““ V.0' PluS suave a la fois et plus puis- 
II luit dans 1 éclat des fleurs du printemps, dans l'or sant> “ lui a joint la musique. On chante 

[des astres qui passent dans l’ombre, dans les Catacombes, on chante dans la mai- 
Ulotre au Seigneur Tout-Puissant !

elle a be-

son de la vierge Cécile, on chante dans la 
Et ainsi la musique des sphères, dont par- basilique ambrosienne de Milan, on chante 

lent les poètes et que les anges seuls corn- <*ans les monastères du moyen-âge. Et c’est 
prennent, l’hymne que les astres chantent au l â.me humaine, c’est l’âme chrétienne qui 
Très-Haut, dans leurs ellipses vertigineuses prie en chantant et gui chante en priant, 
devient sur l’instrument sacré un concert C es.t elle aussi <lui Prie et qui chante sur le 
auquel nous pouvons nous associer et qui clavier de l’orgue ; il a, le cher instrument,, 
mêle notre âme à l’universelle harmonie des des fuKues allègres pour nos joies, de pleu- 
ètres et des choses créées. rantes élégies pour nos douleurs, des cris

stridents pour nos prières. Il n’y a pas un 
sentiment de l’âme auquel il ne donne asile 
en son sein et qu’il ne traduise dans sa lan- 

L orgue est encore la voix de l’âme.—Mes gue fidèle. Il gémit près des cercueils, il 
frères, il n’est pas nécessaire de l’avoir vue gazouille sur les nouveaux-nés ; ses notes 
ou touchée pour se représenter une âme hu- perlées s’égrènent comme des fleurs sur le 
maine. Nous la notions tous en nous-mêmes front des fiancés ; et quand les tètes s’incli- 
et nous savons tous de quoi elle est faite : nent dans le lieu saint sous le poids des lour- 
elle est faite avant tout d’un inexprimable et des peines, quand les mains se joignent pour 
d’un impossible désir, d’un essor toujours en l’ardente supplication, on dirait qu’il épouse 
éveil et toujours retombant. Donnez à toutes ces misères! qui s’avouent, toutes ces 
l’homme la science et donnez-lui l’amour ; de requêtes qui s'agenouillent, tous ces espoirs 
la science et de l'amour, donnez-lui cette qui s’exaltent, et sa voix s’élève avec des 
mesure pleine, entassée, foulée, débordante tremblements timides et des vibrations 
dont parle l’Evangile, et cela ne l’empêchera mouillées de larmes, et c’est l’âme de toute 
pas de sentir au fonds de lui-même je ne sais une foule qu’il jette ainsi humble, angoissée, 
quoi d’obscur, d’inquiet et d’inassouvi ; ce suppliante, toute en pleurs, aux pieds de 
désir de quelque chose de plus, cette soif de Dieu...
quelque chose de mieux, cette aspiration qui Oh ! je vous en prie, ne profanez point 
s? rte”"e t0“J°ur? et ?? se «Pose jamais, l’orgue. Il est la voix de l’âme, n’en faites 
c est lame humaine, faite par Dieu, faite point la voix des sens ; il est la voix de la 
pour Dieu et que les choses de la terre ne prière, n’en faites point la voix des langueurs 
sauraient apaiser. — Et quand cette âme énervantes et des fièvres lascives ; il est la 
humaine est une âme chrétienne, quand cet voix de la pauvre âme humaine, exilée et

II
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voyageuse, n’en faites pas la voix des dilet- sts sanglots comme une lointaine résonnance 
tantismes mondains ni des complaisantes du Latnma Sabacthani ; le lendemain il 
névroses. Gounod, un des plus grands mat- remplacera ses thèmes douloureux par des 
très de la musique française et religieuse, hymnes d’allégresse et vous percevrez t'Al- 
avait fixé un crucifix au buffet de l’orgue sur leluia du triomphe dans l’éclat des trompet- 
lequel il travaillait, et il disait un jour à un tes pascales. L’Ascension viendra ensuite, 
de ses amis, capable de le comprendre : et du céleste clavier vous croirez que quel- 
!* V°ilà mon Dieu ; c’est lui qui est le maître que chose s’envole dans l’apothéose des voix 
ici... L’art chrétien vient de lui et doit angéliques, vous ne saurez plus si la musique
retourner à lui.’’ N’oubliez pas ce mot, mes- de l’orgue est une voix qui monte ____ _
sieurs les artistes ; n’oubliez pas que vous voix qui descend : la voix de la terre qui 
êtes les poètes de Dieu, les interprètes de s’associe à la voix du Christ ou la voix du 
l’âme, les échos de l’infini, et soyez toujours Christ lui-même qui nous invite à le suivre 
dignes de votre mission sacrée et .le votre dans le ciel. Dans la nuit de Noël l’orchestre 
instrument sublime. aura des fraîcheurs d'Angélus, des naïvetés 

de pas orale et comme des vagissements de 
nouveau-né. Et ainsi, tout le long du cycle 

Enfin, mes frères, l’orgue est la voix du liturgique, l’orgue s’adapte à la vie du Verbe; 
Verbe.—Dans l’Épitre aux Hébreux, saint il l’incarne en des formes aériennes, impal- 
Paul développe les divers modes de la Parole Pables, infiniment variées. O merveilleux 
divine : elle vibra d’abord sur les lèvres des instrument, saint Paul aurait dit de toi des 
prophètes, puis dans la sainte humanité du choses étranges : il t’eût appelé •• l’épître 
Verbe, “ figure du Père, image de sa subs- vivante de Jésus Christ’’; il eût ajouté: 
tance.” Et cette parole, mes frères, n’est pas “ Ç’est le Christ qui est la vie.... Tu vis ; 
rentrée dans le silence le jour où l’Homme- °ui> tu vis. ms ce n’est pas seulement une 
Dieu rentrait dans son ciel : elle continue de àme d’artiste est Jésus Christ qui vit en 
tomber d’en haut et d’émouvoir les âmes. to‘ !•••” Tib vivere Chris/us est... Vivit 
Les cathédrales gothiques, sveltes et presque vero in te istus. 
immatérielles, n’en sont que le commentaire 
sublime ; le son des cloches n’en est qu’une _. 
traduction ailée ; l’art chrétien tout entier en Et m?mtenant parle ! Longtemps tu gar- 
est une forme expressive, et en lui, comme das *e s*^ence > pareil à l'Homme-Dieu dans 
un dernier écho, se répercute l’Eternelle son tombeau> tu attendais l’heure d’une 
Pensée qui sauva le monde après l’avoir résurrection, d’une vie nouvelle et rajeunie, 
créé. Dès lors, mes frères, vous apercevez Eb® est venue ; parle donc et chante I 
tout de suite la grande place que l’orgue Chante d’abord le nom du bon Pasteur de 
occupe dans les épiphanies du Verbe. Sur ce Voupeau qui a rêvé et accompli pour toi 
les murailles des Catacombes, Jésus-Christ ce miracl? d’une seconde naissance et d’une 
est représenté sous la figure de l’Orphée nouve.lle jeunessse ; chante, mais en discrète 
primitif; il tient en sa main la lyre qui sourdine, la louange des familles qui aiment 
dompte les fauves et qui émeut les âmes *’ombre autour de leurs bienfaits et qui te 
Christus musicus. C’est le Christ musicien! demandent seulement de parler d’elles de- 
Et ce Christ musicien, c’est de là bas, c’est vant DleUl Chante la gloire de ton ouvrier, 
de l’orgue qu’il parle maintenant ; il a mis de. celul <lm Vlent d’ajouter à tes mérites pri- 
quelque chose de i voix dans le grand ins- midfs ce (lueltlu.e chose d’incommunicable 
trament, quelque ,iose de sa pensée dans le lui s’aPPeHe la signature de l’art français — 
génie de Pergolè.e et de Palestrina, de Bach Chante l’hymne des mondes, chante l’hvmne 
et de Beethoven, de Hændel et de Gounod, des ames> chante l’hymne du Verbe ! Chante 
de tous les grands compositeurs dont Vœu! P°.ur nous 1ui sommes listes jusqu'à l’an- 
vre n’est en quelque sorte que l’idiome terres- S°*Me i chante nous des cantiques de cou- 
tre du Verbe, l’Evangile musical accessible ra&e> des airs d’espérance, des fanfares de 
aux plus humbles aussi bien qu’aux plus Prochaine liberté ! Chante pour nous parmi 
raffinés. Oui, l’orgue est la voix de Dieu, la lcs luttes et les labeurs du temps afin de nous 
• oix du Verbe incarné. Vous l’entendrez PréParer au glorieux repos de l’éternité.—

Ainsi soit-il.

III

***

bientôt durant la grande semaine : à la pâle 
lueur de ses sons, il évoquera devant vous Chanoine Lecigne,
l'image de la Victime qui n’était plus qu’une Docteur ès lettres,
blessure des pieds à la tête, et il y aura dans Professeur aux Facultés Catholiques de Lille.
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Cercles de la campagne, profitez de ce 
concours. C’est la bonne saison pour vous. 

dela Ne laissez pas passer le temps de la moisson 
sans récolter.

7 Place d’Armel B. P. Botte 2172
M. le Secrétaire Général a adressé à tous 

'es cercles des exemplaires de la nouvelle 
lettre de sortie dont l’usage sera obligatoire 
dans tous les cercles à partir du i» de dé­
cembre prochain.

La rétribution semi-annuelle est payable 
avant le premier de janvier prochain. A ce 
propos rappelons aux secrétaires-financiers 
qu'ils ne peuvent accepter, durant le mois de 
décembre, aucune contribution sans que la 
rétribution soit acquittée en même temps.

Tel. Bell 2266. Tel. Mar. 80S.

MONTRÉAL, NOVEMBRE 1903

au rim

ys
Arrêté du Bureau Exécutif du 

8 Octobre 1903 Il est du devoir des secrétaires-financiers
___  de cercles de préparer leur rapport annuel

Yukon, Klondyke et autres réglons Pour le premier de décembre. Les auditeurs 
T _ _ , .. doivent, en même temps, faire l'examen des
Le Bureau Excécutif, livres, vérifier l’état financier et se rendre

“ Considérant que, les circonstances étant compte des sommes d’argent en banque et 
changées, il est opportun de rappeler le dé- aux mains des officiers, 
cret de ce Bureau, en date du 15 février 
1898, statuant que tout membre qui voya­
gera ou séjournera entre Chacun de nous doit s’assurer au profit 

de ceux qui lui sor* chers et dont le sort 
est attaché à notre existence. Il doit s'assu­
rer immédiatement pour une somme suffi­
sante qui, tout en répondant aux convenan­
ces des bénéficiaires, n’entralne qu’une con­
tribution grevant le revenu dans la mesure 
du possible. Il doit enfin s’assurer dans une 
société canadienne - française. En agissant 
ainsi, il satisfait à son devoir, à son intérêt, 
aux règles de la prudence et de la sécurité, 
au patriotisme bien entendu.

“ i° le 170™» degré de longitude ouest, 
z° le 55™e degr ': de latitude nord, 30 le 
no®e degré de longitude ouest, et, 40, 
l'Océan Arctic, sera déchu ainsi que ses 
ayant-droits, aux termes du paragraphe 4 
de l’article 312 des statuts de l’Alliance Na­
tionale, du droit de participer à aucun des 
avantages pécuniaires établis par les dits 
statuts ;

“ Arrête :
“ Le dit décret est abrogé."

En foi de quoi, j’ai signé,
L. J. D. Papineau, 

Secrétaire Général.

Supposons que vous mourriez subitement, 
aujourd’hui, voici ce que le public se deman­
dera: Etait-il marié ? oui. A-t-il du bien? 
non. Etait-il assuré? oui. C’était un brave 
homme. Mais, supposons que vous n’ayiez pas 
payé vos contributions depuis plus de deux 
mois et que vous soyez suspendu, dans <juel 
état d’âme seront vos bénéficiaires, qui 
dépendent de vous pour subsister, lorsqu’ils 
apprendront que faute d'avoir payé quelques 

L’élection des officiers de cercle doit Sjs dollars, VOus les privez du mille ou des deux 
faire durant le mois de décembre. (Art. 13 y) mille piastres qu’ils auraient perçus autre­

ment? Prenez vos mesures pour que pareil 
Recrutez le plus possible durant un con- désastre ne se produise.

Ça et .là
Songez toujours au concours.

I
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PRÉSENTATION DE DRAPEAUX dans le concours qui s’esl terminé en juin 
dernier.

Dans l'avant-midi, le cercle en corps, ban­
nière et drapeau en tête, se rendit à l'égliseCercle Chénier, No 148.

M. le Président Général et M. le Secré- oü la meS5e ,ut chantée par M. l’abbé Louis 
taire-Général ont présenté officiellement au Laflèche, curé et chapelain du cercle. Un 
Cercle Chénier, lors de sa première assem- bloquent sermon fut prononcé par M. l’abbé 
blée d’octobre, le drapeau d’honneur que ce Giroux, professeur du collège des Trois-Ri- 
cercle a remporté durant le concours qui Vlères- Dans l’après-midi eut lieu une assem- 
s’est terminé en juin dernier et dans lequel b!ée publique dans la salle du marché et des 
trois drapeaux ont été gagnés : le premier, discours furent prononcés par M. le curé 
par le cercle Chénier (1ère division), le Laflèche, M. J. Contant, M. L. J. D. Papi- 
second par le cercle Larocque (2e division) neau ct M- RoX- M. le président du cercle 
et le troisième par le cercle Saint-Paul de et quelques autres officiers organisèrent en- 
Grand’Mère (3e division). suite une excursion pour accompagner les

Le cercle Chénier a droit à la reconnais- délégués du Bureau Exécutif dans leur visite 
sance de nos confrères de l’Alliance Natio- au cercle Ste-Flore. Une nouvelle assero- 
nale pour le travail fructueux qu’il a accom- blée eut heu dans la salle de l’école de Ste- 
pli dans ce concours, et les délégués du Flore> et les mêmes orateurs adressèrent la 
Bureau Exécutif l’ont chaleureusement féli- Par°le- 
cité de ses succès. Son nom sera inscrit à 
jamais sur le livre d’or de la société au nom- tendard du cercle par S. G. Mgr Cloutier, 
bre de ceux qui se sont le plus distingués 'm mai dernier, nos confrères de Grand’- 
dans les luttes pacifiques et bienveillantes de Mère avaient promis de poursuivre leur

superbe marche en avant et ils avaient le 
Le nom de M. J. Provost, membre de ce ferme espoir de cueillir de nouveaux lau- 

cercle, ne saurait passer sous silence dans riers. Leur espoir n’a pas été déçu ; la der- 
cette circonstance, puisqu’il est le seul de nière joute a été l’occasion d’une nouvelle 
tous les membres de la société qui ait mérité victoire pour eux.
une montre en or dans le concours en ques- Si l’on songe que depuis le 7 mai 1902, 
tion. A lui seul il a présenté 41 nouveaux date de son institution, ce cercle a admis 94 
membres. Cet exploit place ce confrère au nouveaux sociétaires dont 44 durant le der- 
premier rang de-, recruteurs fameux que l’Al- nier concours, on est forcé d’admettre qu’il 
liance a la bonne fortune de compter dans doit avoir des officiers qui ne ménagent ni 
ses rangs. ... leur zèle ni leur travail pour le progrès de

Notre société doit aussi de la reconnais- notre société, dans la grandissante petite 
sance à MM. Gaulin, président, Basilières, ville de la vallée du St-Maurice. Aussi, le 
S. A. et Beaudoin, S. F., de ce cercle, pour président du cercle, M. A. Vadeboncoeur, 
la large part qu’ils ont prise aux siccès qui qui a proposé 28 membres pour sa part, M. 
ont marqué la carrière de leur jeune cercle. Roy, le secrétaire-financier et autres ont-ils 

Le cercle Chénier qui a débuté par une mérité des félicitations spéciales des officiers 
action d’éclat sans exemple jusque là dans généraux.
notre société, puisqu’il fut fondé avec 85 Le cercle St-Paul de Grand’Mère navigue 
membres fondateurs, a vaillamment soutenu à pleine voile sur la mer du progrès et nous 
sa réputation, dans la dernière lutte, en rem- lui souhaitons bonne chance.

Nous faisons aussi des vœux pour que le 
cercle Ste-Flore suive l’exemple de son 
émule.

Lors de la bénédiction solennelle de l’é-

nos concours de recrutement.

portant les deux plus hautes récompenses 
accordées.

Cercle St-Paul de Grand’Mère, No 165.
VISITES OFFICIELLES"Dimanche, le onze octobre dernier, le cer­

cle St-Paul de Grand’Mère était en liesse ; 
M. le Président Général et M. le Secrétaire Depuis la publication de notre dernier 
Général étaient les hôtes de nos confrères et numéro, M. le Président Général a visité les 
les représentants du B.E. chargés de leur 1 erclcs suivants : seul, le Cercle Léon XIII ; 
remettre le drapeau de la 3ème division que en compagnie de M. le S.G. et de M. le 
ce jeune groupe de mutualistes a remporté Md.C., le Cercle Mont-Royal.
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NOUVEAUX CERCLES NOUVEAU BUREAU DE 
PERCEPTION

Cercle St-Dêsirê, No 189.
Institué le 12 octobre 1903, à Black Lake, St-Sacrement, No 69.

de Mègantic, avec 53 membres, par Institué et organisé à Howick, comté de 
M. G. H. Vaillancourt, R. P. P. G., et orga- Châteauguay, le 7 octobre 1903, par M. Chs 
msé par ce dernier. Duquette, R.P.P G.

Officiers : Percepteur, E. A. Mahon ;
Chapelain, Rév. J. Gagnon ; Md. E., X Touche;te ;
Sb. P. G., J. F. Bilodeau ; Comité de Surveillance, J.A. Marleau, P. ;
Président, David Champagne ; Nap. Parent et Jos. Lefebvre.
Vice-Prés., Jos. Morin ;
Sec.-Arch., Ph. Boudrier ;
Sec.-Fin., F. H. Bédard ;
Très., Jos. Ouellet ;
Md. E., Tancrède Fontaine ;
Com. Ord., J. A. Roberge ;
Introd., Geo. Aubert.
Ce cercle avait d’abord été institué 

bureau de perception, le 1er octobre 1903.

GRANDE DÉMONSTRATION A 
DORVAL

Le Cercle Dorval, No 4, a célébré, dimanche, le 
25 octobre dernier, par une imposante et mémorable 
démonstration, le dixième anniveisaire de sa fonda­
tion.comme

La journée commença par une procession à travers
c— No :=

-Jr»*.!’.’*”*’. '«■4 S'-r-rdi-
an<ÎVComt^T^de MégântlC, avec 27 membres, de commissaire ordonnateur et l’ordre de la nroces- 

par M. G. H. Vaillancourt, R. P. P. G., et sion était comme suit : 
organisé par ce dernier. Fanfare de Lachine.

Officiers : Forestiers Catholiques de De/val avec leur dra-
«KpPrai?’ MéVT,L- 9a?né ; ^Bannière du Cercle Dorval.
oD.r.G., L. N. Beaudoin ; Membres du Cercle.
Président, L. I. Marchand ; Délégués des sociétés sœurs.
Vice Prés., Jos. Blondeau : Officiers du cercle et du Bureau Exécutif.
Sec-Arch Narc Rheanlt - A dix heures et demie, une grand’messe solennelle
Sec Ei„ Aulf ’ f“‘ ch*n‘<= P« M. le curé J. M. Leclercq, assisté de
Sec. Fin., Allvre Roberge , diacre et sous-diacre. Le chœur de la paroisse se
IréS., baiil Martineau; montra excellent La quête fut faite par Mme G.
Md. E., G A. Taschereau ; Tardif et le sermon de circonstance fut prononcé par
Com.-Ord., Alf. Lamontagne : M ‘* curf; L'avance était nombreuse.
TntrnH r*vn Rnnr-Kor. e * Apres 1 office divin, M Jos. Contant, PrésidentIntrod., Cyp. Boucher, Général de l’Alliance Nationale, ayant été invité à
Ce cercle avait d abord été institué comme prendre la parole, prononça un discours d’une dizaine 

bureau de perception, le 13 octobre 1903. dc minutes, qui fut fort applaudi. L’orateur sut faire
valoir les avantages qu’il y avait d’appartenir à cette 
association, et il exposa en termes appropriés l’état 
finarcier de la société, ce qui fut très apprécié de la 

Institué le 20 octobre 1903, à Victoria- fo“'e'
ville, comté d’Arthabaska, avec 22 membres, rd JnT.TT bTLuet da"s 'î “”e de Van=ien"e 
n„r M rh on d <-■ . ’ Chapelle, sous la présidence de M. Georges Tardif,par M. Ch. Duquette, R. P. P. G., et orga- président du cercle ; plus de 150 convives y assis-
msé par M. P. I. Magnan. taient.

Officiers : Parmi les invités, on remarquait à droite du prési-
Chapelain, Rév. S. E. Edge • !Îent' M' J.0MPh Contant, Président Général de l’Al-
Sh P G /Anhirin Ancrer • ’ bance Nationale ; M A. C. Décary, ancien Vice-
MLP.Gr., /.éphirin Auger ; Président Général de la société ; le Rév. Père Ouvrer,
Président, J. O. Legendre j de Dorval ; M. Benjamin St-Aubin, maire de la Pré-
Vice-Prés., Alf. Proulx ; sentation ; M. C. C. Décary, Chef Ranger des l'o-es-
Sec.-Arch., Sec.-Fin. et Très., Georges •'«/Catholiques de Dorval 

Beaudet • ’ 6 A gauche du président, le Rév. Père J. M. Le-
WJ , clercq. chapelain du cercle Dorval ; M. J. I. Bte
Md. E., M. J. Laurendeau ; Meloche, ex-maire, représentant le conseil de Dor.
Com.-Ord-, Alf. Blanchette ; val ; M. J. Girard, vice-président du cercle ; M. A. V.
Introd., J. E. Fiché. Robert, représentant les sociétés soeurs de Lachine,
Ce cercle avait d’abord été institué comme et 17,1,<c*;ie- a’ioca,t' . . v,„

bu,.,, d, pefceptioo, 1, „ Juin fSSSftTdl

Cercle Victoriaville, No 191.
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Sb.P.G. ; Rod. Lefebvre, sec.-arch. ; 
cary, sec. -fin. ; B. Décary, trésorier ; 
boise, com.-ord. J. B. Lefebvre et G. 
auditeurs.. . . „ .. . ’ MÉDECINS-EX AM IN ATR II RS
d«n.P„n k ™ ho"neur.au menu' le prAident, Le choix des médecins suivants a été ratifié nar le 
dan, une charmante allocution, exprima sk sati.fac- Bureau Exécutif : * •" ,C

Épi»îBËSBEB e
cercle*qui avàdent'àîdaté’enlî'gra'nd nombre™'la^Kte' ‘ ”* T°UChe',e* RP- S,-Sac"Fent. No 69.'

aux organisateurs de la démonstration et, enfin, auk 
dames et aux demoiselles, qui avaient beaucoup con­
tribué au succès du banquet. Il termina en offrant 
des remerciements à certains membres du cercle qui 
s étaient dévoués depuis sa fondation et avaient 
tribué à son progrès.

Les santés suivantes furent ensuite proposées :
MoucrJ Vil, proposé par le président et bue après Monsieur,

\r rZh^q,:i N,HonaU,’em°n ‘P°"X’ ,i,U'a're da"5 PAliia"«

M”jérémiî Décarie l'vocat’^L'Allia Hce'^^ Pern?et,cz'moi de vous offrir mes plus sincères
réponses par M m'T’ Content PG et A rZ' '"TT® P°ur 11 P'omptitude que vous ai

■rÆ tssssrA. V Robert et C. C. Décaiy ; /„ fondeurs du * dévouée
Cercle Dorval, réponses par MM. J. B. Lef bvre et Dame Vvb Locis Trudeau.
G. B Décary ; nos Invités, réponses par M. Benj. ------

ACCUSÉS DE RÉCEPTION
con- Vcrdun, 12 juillet 1903. 

S. G., Alliance Nationale.
M. L. J. D. Papineau,

G. Il Décary; _ ^____ _ ^ ^
St Aubin ^ Je Rev. Père Ouvrar ; 1*7Dames, ré-

réponse par M. Joseph Deslaurikr’s,"étudiant
P*r M Alphonse Décary, avocat : la Presse, Monsieur L J. S. Papineau ^
par M. Joseph Deslauriers, étudiant en nota- P ’

nat ; M. le Président et Mme la Présidente, pro-
Ta^tien? D#C"y’ '‘P0"" ('C0^S

Le comité qui a organisé cette démonstration était a »*“?* réc®plion d’un chèque au montant de mille 
composé de M. Georges Tardif, président, de MM j ($,'?00,''n P»lem«nt du certificat de dotation 
G. B Décary, David Rousse et Rémi B. Décary v' -n A “■ 0uellet,e» mon époux, était titulaire.
Ces messieurs doivent être fiers du grand succès de la V , lei accepter mes plus sincères remerciements 
fete décennale du cercle. l*’ur ‘a promptitude apportée au règlement de cette

affaire.

Sec.-Gén., Alliance Nationale, 
Montréal.

Votre tout dévouée,
Dame Vvb Ai.bx. Ouellbt.CONDOLÉANCES

Des résolutions de condoléances ont été votées par 
les cercles et B. P. suivants, au cours du dernier mois :

Cercle Laval, No 21, à M. J A. Marier pour No 289. — TOUSSAINT J. PATENAUDE u 
à P "e ql" V'enl <MProuver Par >* mo't de son ans, admis dans le Cercle Richelieu, No 102, k 

P” 25 juin 1902, est décédé à Montréal, le
Cercle St-Stanislas, No 22, à M. Pamphile T,,Ur'"bre '903- Cause : Gastro-entérite.

Laplante, N.Ià 1 occasion de la mort de son père, Bénéficiaire : Joséphine Terreault, épouse, $500

"•ssïKa.'iriSS'Strs 
rm, riîssrgs ‘szr lais»

Cercle Richelieu, No 102, à la famille de M intestinale 
Henri Léveillé pèie, membre de ce cercle, décédé en Bénéficiaire Léonia Fortier, épouse, $1 
octobre dernier.

MORTALITÉ

12 sep-

,000.
No 291. - LOUIS R. DUPLESSIS, 37 ans, admis

bro't^M S'rMomr&Vk “ " °C,°"

bre 1903. Cause : Fièvre typhoïde.
Bénéficiaire : Olivina Varin, épousé, $t

No 292.-WILFRID HURTEAU, 25 ans, admis 
dans le Cercle Mont-Royal, No 2, le 6 juin 1902 
est décédé à Montréal, le 
Cause : Brûlures.

Bénéficiaires : Héritiers, $500.

21 septem-NOMINATIONS
,000SUBSTITUTS

Les confrères dont les noms suivent ont été nommés 
par le M. Président Général, ses substituts auprès de 
leurs cercles respectifs :
t rMtKT' Poitm- Cetcle St-Valier, No 20 ; M. 
J. F. Bilodeau, Cercle St-Désiré, No 189

23 septembre 1903

; L. N.

F 
> 

■x ••
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S3 TA.T Jb’ I IN’ A "NT O X E IR ^ Honoraire d’enregistrement................
Honoraire revision et mutation............

Au .y0 Septembre 1903 £cvue.............................................. ...
Fournitures,..:....................................
Divers.....................................................
Droit d’inscription Cs. C. des Malades

173

CAISSE DE DOTATION
$ 1,734.39 

5,(il3..->4

$ 7,347.93

RECETTES
A balance au 1er septembre 1903.

Balance au 31 Août 1903 
Produit des contributions. 
Intérêts...........................

$333,452.54 
10,371.55 

328 45
DÉBOURSÉS

$364,152.54 Par Organisation.......................................
Fournitures..................................."" ‘ "
Propagande....................................... [ [
Entretien du bureau :

Salaires d’officiers et employés........
Revision d’examens.........................
Taxes.................................................
Assurance garantie............................
Loyer.................................................
Poste, express, télép. et télégraphe.
Papeterie...............

Mobilier.....................
Inspection..................
Diplômes et certificats 
Fête décennale.
Divers............
Revue..............

$ 786.34
931.25 
182.52

DÉBOURSÉS

Par bénéficiaires de feu :
F. X. Côté, de Trois-Rivières.............
Joseph Labrèche, de Montréal............
Azarias Dusablon, de St-Casimir.....
Edmond Ouimet, de Ste-Rose............
Pieire Côté, de Howick........................
Léon Roger, de Montréal...................
Léon Veilleux, de St- Rosaire..............

Par remboursement contributions 
Par Caisse Générale, 5% des contributions 
Par balance au 30 septembre 1903.........

$ .VN 1.00
1,000.00 

500.00 
1,000.00 

500 00 
î.ooooo 
1,000.00 

160.00 
518.58 

357,973.96

433.35 
123.60 
36 86 
40.00 

139 32 
12.50 
27.84 

174 60 
181.95 
90.00 

214.71 
220.20 
330.04

$ 3 925.08 
3,422.85

$364,152.54

CAISSE CENTRALE DES MALADES
Par balance au 30 septembre 1903

RECETTES

$ 7,347.93Balance au 31 août 1903.. 
Produit des contributions

$ 4,368.28 
361.89 RÉSUMÉ

$ 4,730.17 Balance Caisse de Dotation.....................
“ C. des Malades................
“ Générale..........................
“ d'Epargne des Cercles.. .

$357,973.96 
4,601 67 
3,422.85 
8,790 03

$374,788.51

DÉBOURSÉS
Par bénéfices :

J. I. Z. Bernier (B. P. Cap St-Ignace,
No 19)...............................................

Joseph Rousseau (B. P. Ba.llargeon,
No 53)...................................... ....

Arthur Binette (B. P. St-Félix, No 12) 
P’. Constantin (Cl. Ste-Scholastique,

No 162)..................................... ...
Alphonse Charland (Cl. St-Flavien,

No 141).............................................
Majorque Héroux (B.P. Kingsey, F.

V., No 44).........................................
Jacques Richard (Cl. Ste-Thède, No

$ 8.00

4 0C
PLACEMENT DES FONDS4.57

Fabriques...................................................
Municipalités Scolaires ..........................
Municipalités.............................................
Prêts hypothécaires..................................
Banque d’Hochelaga et Provinciale du 

Canada.................................

$ 28,400.00 
14,954 82 
27,440.00 

291,674.00

16 71

6.28

8 00
12,298.78

147) 12 00 
10.85 
28.00

12 (N)

18 09
4,601.67 Montréal, 30 septembre 1903.

$374,767.60Pierre Jodoin (Cl. Ste-Thérèse, No 27) 
Pierre Côté (B P. Howick, No 51). . . 
Léon Veilleux (B. P. St-Rosaire. No

56).....................................................
Par Caisse Générale, 5% des contribu-

l’ar balance au 30 septembre 1903..........

Cercles, etc. — Déficits de remises non 
couvertes par les rapports mensuels,etc. 20 91

$374,788 51

$ 4,730 17 En foi de quoi nous avons signé,

CAISSE GÉNÉRALE L. J. D. Papineau, S.G. 
A. St-Cyr, T.G.RECETTES

Certifié correct,

O. Bourdon,
1. A, Mignault,

A 5% des contributions___
Organisation..................
Rétribution semi-annuelle

$ 536.67
231.04 
96.50 } Auditeurs.

SS
SÏ

è’
i
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CERCLES SUSPENDUS
Le 1er novembre courant pour défaut de transmission avant celle date des remises et

rapports mensuels suivants :
CERCLES

Rapports non transmis AmendesNoms No.

Jolictte Septembre et octbre17 $10.00

CERCLES RÉINTÉGRÉS
CERCLES

DateNoms No.

St-Benoit........................
Notre-Dame-des-Neiges, 
loliette. ........................

87 2 novembre 1903.
3 “142
t.17

AVIS DIVERS 3o Intégralement, c'est-à-dire 
tout ce qui est dû.

B. La rétribution ( 60 cts) ‘payable 
avant le premier janvier et avant le 
premier juillet, chaque année (188).

verser

Aux Membres
Versements périodiques.

A. Les Contributions de la Caisse de 
Dotation ( 1801 et de la Caisse des Ma- Délai de grace. 
lades ( 181) et la cotisation pour frais 
( 188) doivent être payées : Un membre peut retarder d effectuer 

1 , . . , . — versements, pendant 8 mois, depuis
lo Avant le premier jour du mois ia date de hur échéance,sans s'exposer à 

pour lequel elles sont dues (190). perdre aucun de ses bénéfices (art. 810
2o A l’assemblée du cercle. et 873).

ses

o i No 6-ORRCLK 8A0RB-0CKTJR, Montreal

N. B.—Le coût de llneerMon d’une carte de a. 
cercle eet de $2.00 par année.

NoT-OKRCLE 8TB-ANNE DE BELLEVUE 
8b.P.0„ Ohs Laurendeau ; Prie , Dr H. Valois ; S A., M. 0. 

Berner; 8.F A. Lamarche; Mdk., H. Valois. Réunions. 
. Se mercredi, 7* p. m., salle M. C. Berner.

No 8—CERCLE ST-PIERRE. Montréal

No 1—CERCLE 8T-J08EPH. Montréal 
Sb.P.O.j O. U. Ouellette, 194 Quesnel, 8te Ounégonde: Près., 

Edouard LeducJr,2668t-Antoine ; B.A.,0. Bourdon,SOI Versail­
les ; 8.F., Alex Moquin, 1 Trudel ; Md.E., O. E Larin, 832* Bt- 

Réualons, 2e et 4e lundis, sous-sol église Bt-Joseph.

No 1-CERCLE MONT-ROYAL, Olté de Bte-Ounégonde
10«^FÏmi£^RA^V1UloÎ4?.,»M^Î!ortak^JgjrJjnï

ITM Bte-Oatherine; Md E.. J. U. Lalonde, 3156 NolmDame. ___ _
Réunions, 1er et 3e vendredis, hrs p.m., 45 rue Vlnet. No 0— CERCLE 8TE-GBNE VIEVE, Oo Jacques-Cartier

No •—CERCLE BEADHARN0I8, M MmVITd' luJOZ
Sb.P.O., J. B te Prlmeau ; Prés., Oscar Leduc ; 8.A., J. Aoa- KuSi?”"’dernler meroredl' à 7 heuree » m .salle de U Fanfare Leduc; 8.F., André Leduc, Md.-E., A. T. Côté. Réu MUitslre 

nions 4e luo^ts, Balles Vachon, Beauharaols.
No 10-CKBCLB BT-CHARLE8, Montréal

No 4—CERCLE DORVAL, Oo. Jaoquea-Oartler 
wb.P.Q., David Rousse ; Prés., Oeorgev Tardif 

Lefebvre ; 8.F., Chs Décary; Md.B P. A. Valois 
Réunions, 1er et 3e mardis, ancienne chapelle Dorval.

No5-CERCLE VILLE-MARIE, Montréal
r Bb.P.O., Raoul Tourangeau  ̂St-Antoâne, Bt-Henri ; Prés.. No H -CERCLE NOTRE-DAME. Mouw^U.

m, sÆJ. - •*
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UB^K^ii01 PM? I No37—OEROLE CONTRECŒUR, Oo Verohères

j”i • 8-A . J.e Pemu.'æea Notteilame'S.lj. G I AlbertOheraf,'eJ?nmUCdîral6 h8bra'A e”'lLY*fnÀ Pr*‘"
l jiïzz «% iiâAâïï±Ê $s œa ssr&

No 41—OEROLE 8T-FEUX, St-Félix do Valois, Oo Jollette 
8b.P.Oa Prée. et Md.*., O. DeeBoeteri , SA., Maxime 

Power j^S.KJI Baoon Réunion», dernier dimanche du mol»,

No 41-ORROLB 8T-V INDENT, Montréal
No U.—CERCLE ST-JEROME *î

*8bPG„ Narcisse Be 11»le ; Prde., Oberlee Oodmer 81 S. 1foh*tile>,n0 8te-Oatherine : Md E., F. Le8te, 751 StekV 
Louie Le belle ; 6.F., D. Alphée U bel le ; Md.B., F P Venter theriM- ““tone, dernier jeudi. leUe Lerlrlère, S Dufresne. 
LebeUe™’ * et ” mercredis du mol», eu bureau de Louis j No «4—CERCLE BT LOUIS, Montreal

P. Ou Joe. Lambert, 90 81,Hubert; Prie,, Joe.Girard,
"abp’o1^?run8est,OD'008ouUo‘" SaSiMsMk?ïTlLSAttAkiJUSSmith •' HÉ F10!1*»*tKÎ • £*1 ' J. *. Oumalue ; 8.A., H. R. 1er et Se meroreài» du moto, Salles Brault, rue Barri. 
SdtaiuoL: iriteD&£t' Md* • J 0h* Duch"m‘- No46—OEROLE RIOAUD, Oo V.udnmll

8b.P.O et 8^ John McMillan ; Prie., J. A. Oberrier 
8.F., Jules A. Desjardins ; MdB., J. H. Baotlen. Réunions. la'.5 uîLiief; I°F°“ji. .’ifcîtffar.Tï fcrtart dernler <Um“0he d“ m0U *° btt™*° * 3ui" 1 D“‘*nM“-

Réunion», 9. et 4e Jeudis. Salle, de l'institut 4 , No 47-OERCLK STBPHRRM, Oo Ba,ot

No 19 OEROLE STE-ELISABETH, 8trr.lte.beth
Os bureau du notaire Fafard.

No 48—OEROLE 8AQARD, Sault auRéoollel 
Chapelain, Réy. M. Ohs Beaubien, curé ; Sb.P.O., Je 

▼oet : Frém. et Md.-Ex., H Pelletier; S.A., Arila Prévost ; S.F., 
Fernand B rousseau. Réunions, dernier vendredi de chaque mois, 
salle Prévost

No 13—OEROLE ST-JAOQUR8, Montréal

£ lî.n^ ïïi“",e' 1» St-Hubert; Md.B., P. F. Oamr.ln.16j 
NoWatj^ïïl0”' d*mU,r “medl 4“ mo11 (epréa-mldij au

No 17-OEROLE JOUETTE, Jollette

es. Psé*No 10—OEROLE 8T-VALIER, Québec

rjar^^:i.Vte ISA & moVs.tio^' No 49-CERCLE JACQUES-CARTIER, Laohlne 
Sb.P.O., Am. V. Robert; Prés., Em. Sara Bournet ; 8. A., 

Arthur Daoust ; S.F., Michel Tremblay ; Md.*., J. B. Martin. 
Réunions, Mme et 4ème mardis. Il rue du Collège.

No 50—CERCLE 8T-OUILLAUME, Oo Yamaska 
8b. P O . M- Adsémlre BélUle; Prés., L. D Frigault; B. A.. W. Parent; 8.F., L. A. D. Gauthier ; kd.E , J. B. 8. Lamou- 

reux. Réunions : Se dimanche, à 7 heures du soir, salle Publique

No M—CERCLE LAVAL, Québec

No «-OEROLE ST-8TANISLAS, Oo Beauhamota
JSiEfrftÆg»1 JSSr*- L*1™4® ; «.A, E.dr». Ray No SI-OEROLE YAMASKA, Oo Yamaska
dredldomote!^^ " ^blém, dernier .en-

Réunions, le dernier samedi du mois, salle du cercle. 
No 5J—CERCLE JEANNE D'ARC, Montréal

. 8b.PO.,Ls *. Beauregard, 30 St Denis; Prés. I__
lette, 79b 8te-Elisabeth ; 8.A., J. A. Saumur. 1208a Ave 1 
Vill« . 8 F., J B. PUon, 119 Champlain ; Md.*., O. A. 
107 Ht Hubert Réunions. 1er et 3e jeudis. Salle des (

No *4—NOTRE-DAME D* LA GARDE. I Perrot Oo Vaudreull

No 16—OEROLE LAROCQUE, Sherbrooke

No «-OEROLE ST-LOUIS DE TERREBONNE

oredls à 7 hr, p.m., Salle de» Artisan».
No 98 -CERCLE ST MARTIN, Oo Lanl 

8hP.O , L J. Laurin; Prés., WUf. Uurin : S A., A. Desoary,
Bord a l'iouffe ; S.F., J. L Allard ; Md K, Ed. Oadoury. Réu 
nions, dernier samedi du mois.

No »—CERCLE HOCHELAGA, Montréal
ShP O.- FteytonUmlyrt, 100 8taJ3atherlne; Prés. Jléophas No 61-OEROLE MAISONNEUVE, Montréal

BàSEsËiUSiiSËI&b|Smeroreau, Boole des Frères, rue Déeery.— Lepage 830 8t André Réunions, les 1er et 3e vendredis, skie 
y o 31-CERCLE MONTCALM, 8t-Jaoques, Co Montcalm 9t'-pierre 1079 rue de Montigny (ci-devant Mignonne).
AbJS ' Melanoon, ; Prés.. A. Dugas ; 8.A., M. Gran No 64-OEROL* NOTRE-DAME DE HULL, Oo d’Ottawa

tre fs^F^ Henri^DesJardtn.PrM4E., Uri^ie’Arch.inb.i^f'Réu- 
nions, 4e vendredi, 86 Victoria.

Marchands, 149 Burri.
No54—CERCLE ST-JEAN CHRY808T0ME, Oo Chateauguay

£11LÏ^L^**"^***
No 58—CERCLE 8TE-JUSTINE, Comté de Vaudreull.8. A. et 8.».,

8b.P,Qx abbé M. O. Dufault; Prée., Bot. Oourvllle; 8.A.,

No 60—OEROLE BOULANGES, Les Cèdre».
. abJ‘ 2.' g^uln : Pré»., Fard. Leroux ; 8.A., et SJ.,, MÎ,d™ttsî’ùiSuevi,iteëéK..“BoloM' 4OTUr"°

No S3—CERCLE 8T-IQNAOE, Coteau du Lac, Oo Boulanges 
Sb.P.O , Geo. Léger ; Prée., Elle Pharand ; S.A., H. O. 8t Q. _ _ w

Amour; 8.F., G. A. Dwuth ; Md E,. Henri Dauth. Réunions TéletÇ.h2re Meroler: Prée., Joe. Lamarche ; 8.A.,
dernier dimanche du mois, Salle publique. Médard Forest ; S. F.. 8. Mercier ; Md B,. I. Bthier. Réunions!

Delfnault ; 8.F., Léopold Laplante'; MAE., J. T. À. dau „ a.b P.9l **• l'éhbé J. A. Latose ; Prée., J.B. J. Brassard, M.D. 
Réunions, 1er et Mme mercredi., salle Mouette, rue Ste- J^AjFJgjjJJDurjooeauj 8.F., A F^Orondln ^Md E.^8. A.

No 66—8T-FRS-XAVIER, Epiphanie, Oo l'Assomption

No 36—OEROLE ST-PAUL, Oo Hoohelaga 
I 8i FA' J080I11; Prée., Adél. Demers ; 8. A.. Joe Ohar-
a? ja-iîuw * M4e'H ^ d-r

No 67—OEROLE ST-HYAOINTHE, St-Hyaolnlhe

BÜuolbroi
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StrDen Montré»!

No 128.-CERCLE ST-8AUVEUR, Québec 

“«lue i^îeUeThirie6™™.1 lm’41 4*

1061

No ^-CERCLE BOURGB", Montréal

SpSSSS-
8h P ,.N»82^^°LE 8T CASIMIR, Co Portueuf Réuuiou,. le, et 3e temldf,. ;»üe °, I^lf,'■“»? ..S.0ut*ri°

t ; No 159—CERCLE CHAMBLY

8b.P "° SL°E.BCLK 8T J°ACHIM. Louii.ellle, de^uê Lota, à' iBstïS ‘“"°1""1

^ pWiüFttKX'^11” : 8b

No 101. -CERCLE DELA BEAUCE SPOeoree. On K Salut Gabriel"! A A jîooui *?« !£!f" “ J™"*1' 80

; S A., A. Pu- 
Réunions, 2e

i11

k
No 102—CERCLE RICHELIEU Montréal 8b PO ”0‘”-CKROI-R CHENIER, Montréal.

8h P nN°, T^ERCLK ST-BBRNARD, Sorel.
A P. Vana^i; iUlEM ArV.,f'jî,é»”i’0,ltbr,-8:8.A., 8.P., 

çhjju.moi., au bureau du 8. A..

_ ,N,° Ul-CERCLB CARILLON, Co AW„teuil

sSfâSSs^ittse

L

■
i

16»-OERCIÆ VERDUN, Oo Hocbelaga

tSfetBESB$E*EFfcti
s»n^sss

.

8b p n ?n16rrCERaCLE DOLLARD. Montréal 
BeSuboU.M0CbOa^:qU8,t' Z'
Uurent Foctamé à Koc t Md E Fn.'a “ v,Lh,'trroî,: 8 P, 

Well“r„l0n" et A» -'dia. 8 hr,’ p.Sf, .JJ'gZi.mfâÏÏit

ShPO N.° LUrCERC,lE 8T-EU8EBE, Montréal.

SsmiSF'KEiiaSS-S
No 165-CERCLE ST-PAUL DE GRANDMERF

SMSiS,
UK P o ’“-CERCLE OARNEAU, 8t Henri Pwl ”« 172-CERCLE FRONTENAC, Montréal

mmpbsw isbbpw

5 No 116.-

vtit.

-Ontigny.
No 178—CERCLE CONTANT, Montréal

kSSSPBüSsSéSsaat* “ Awyarasss*

Hh va -CEE01* DUVERNAY, Bte-Ounégonde.
82U ChârieToia^Motunbrl6-' Bonhomme,
g. F, O. Legai ”l76 Dumna,:'- m K “n^b’^St-Jacque, j

lit
rernay,

JSSS%?r^~'iïï.t5S.
Séguin, 40 Ar’Bfc mercredi., à 8 hr. p.m, à la salle

W.S^K2“K"’?;- K—J.

LL


